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Principes de la coloration. Granulats colorés. Coloration de la pâte de
ciment. Emploi de ciment blanc.

Pour des raisons esthétiques ou pratiques, il est parfois indiqué
de donner au béton une certaine teinte. On peut pour cela utiliser
des peintures que la technique moderne a permis de rendre
durables, ou appliquer le vieux procédé consistant à teinter le béton

dans sa masse. Cette dernière méthode a certains avantages sur
celle de la peinture: ainsi la structure de la surface n'est pas

modifiée, le béton peut être travaillé comme s'il était une pierre
naturelle et enfin, des chocs ou autres sollicitations mécaniques

ne peuvent décolorer un béton teinté dans la masse. La

coloration ainsi obtenue est aussi durable que le béton lui-même, alors

qu'une peinture, aussi bonne soit-elle, va être sujette avec le temps
à une certaine altération.



2 La coloration du béton dans la masse est réalisable par divers

moyens utilisables seuls ou combinés:
a) Emploi de granulats ayant la teinte désirée.
b) Coloration de la pâte de ciment à l'aide d'un pigment.
c) Emploi d'un ciment blanc.

L'emploi de granulats colorés ne produit qu'une teinte assez faible
qui souvent n'est visible qu'après un traitement de la surface du

béton (par lavage, bouchardage ou meulage).
La coloration de la pâte de ciment est le moyen le plus efficace en
même temps que le moins onéreux. Elle est appliquée soit pour
des bétons coffrés sur le chantier, soit pour des éléments
préfabriqués, parfois en combinaison avec a) et c).
Combiné avec a), l'emploi de ciment blanc permet de réaliser un

béton blanc et combiné avec b), un béton de teinte pure et vive.

Le ciment portland qui est gris, combiné avec b) donne un béton
de teinte plus discrète, mais d'un effet particulièrement agréable

pour de grandes surfaces.

Granulats de couleur

La nature offre des pierres de toutes couleurs. Les plus connues
et les plus belles sont exploitées et livrées sur le marché sous
forme de gravillons ou de sable concassé. En voici quelques
exemples:

Blanc: Marbre, sable de quartz pur.
Jaune: Calcaire oolithique (Laufon BE, Hauterive NE)

Brun: Oolithe ferreux (Fricktal AG)
Rouge: Porphyre (Carona Tl)

Verucano (Mels SG, Ennenda GL)
Kalkbrekzie (Arzo)

Vert: Schistes verts (Felsberg GR)

Phylite (Brigue VS)
Noir: Calcaire (Sargans SG, St-Triphon VD)

(selon F. de Quervain, voir bibliographie)
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Coloration de la pâte de ciment

Pour teinter la pâte de ciment, on utilise des pigments. Ce sont
des poudres insolubles, très fines qui peuvent être dispersées
d'une façon très homogène dans le béton. Ces colorants doivent
être chimiquement stables. Ils ne doivent pas subir de transformations

dans le milieu fortement alcalin créé par le ci ment et doi vent
aussi être insensibles à toutes influences climatiques. Ces exigences

limitent déjà le nombre des produits pouvant entrer en ligne



4 de compte. Sont exclus, à très peu d'exceptions, les colorants
organiques synthétiques. Le choix se borne donc à un petit nombre
de pigments de haute qualité, la plupart inorganiques.
Les ciments colorés ne sont en général que des mélanges de
ciments et de pigments. Leur qualité peut varier et doit être contrôlée

avant l'emploi.

La liste ci-dessous énumère les produits admissibles dont le prix
est supportable:

Blanc: Oxyde de titane
Jaune: Oxyde de fer jaune, ocre, jaune du Népal, jaune minéral

1893

Brun: Manganèse brun, Umbra

Rouge: Oxyde de fer rouge, pigment rouge C. I. 97 (organique)
Vert: Oxyde de chrome vert, hydroxyde de chrome vert

Phthalocyanin vert (organique)
Bleu: Outremer, bleu de cobalt, phthalocyanin bleu (organique)
Noir: Noir de fumée, oxyde de fer noir, noir de manganèse

Les colorants doivent être de qualité constante et utilisés sans

coupage. Il ne faut pas que leur procédé de fabrication y laisse
des impuretés telles que des sels, ni qu'ils contiennent des
matières étrangères. Ces conditions sont nécessaires, pas seulement
à cause de la stabilité et de l'intensité de la couleur, mais surtout
pour que le dosage en matière colorante soit régulier et que l'effet
soit toujours le même.

L'adjonction du colorant est fixée en % du poids du ciment. Elle

doit se faire avec grande précision, par pesage, car de légères
fluctuations de leur quantité d'une gâchée à l'autre provoquent des
différences sensibles de la coloration. Il faut en outre s'assurer

que la poudre colorante soit très bien répartie dans la masse de

béton. Il y a deux moyens de réaliser ceci: Ou bien mélanger à sec
le colorant avec le granulat, ce qui provoque dans la bétonnière un

effet analogue à celui d'un moulin à boulets, ou bien délayer le

colorant à l'eau puis introduire cette suspension dans la bétonnière.

Le temps de mélange d'un béton coloré doit être d'au moins
une minute. Si le colorant a été stocké à l'humidité, il peut arriver



5 que malgré le délayage et le mélange, il en reste des grumeaux
dans le béton. La teinte générale est alors affaiblie et il peut se

former des taches plus colorées à la surface.

L'adjonction de colorant a une influence sur les résistances (fig. 1).

On ne peut donc dépasser le dosage de 5% que dans des cas

exceptionnels, quand la diminution de résistance n'a pas de

conséquences fâcheuses. Il est prudent de procéder à des essais
préalables pour déterminer le dosage nécessaire à la coloration
désirée ainsi que ses répercussions sur la qualité du béton.

S'il s'agit de réaliser de grandes surfaces de béton apparent ou
des dalles devant avoir toutes exactement la même teinte, il est

prudent de se procurer la quantité totale de colorant et éventuellement

de l'homogénéiser. Des différences de teintes peuvent
provenir de variations de la qualité du colorant, mais aussi de changements

de la teinte du ciment utilisé. Elles peuvent surtout être dues
à des variations de la quantité d'eau de gâchage et à des efflorescences

de chaux à la surface du béton (voir BC no 21/1963). Pour

cette dernière raison, on aura soin de procéder à une cure du béton

très soignée et de le maintenir dans des conditions de durcissement

très régulières.

Ciment blanc

On ne fabrique pas déciment blanc en Suisse à cause de l'abscence
des matières premières nécessaires; il doit donc être importé. Ces

ciments satisfont en général aux critères suisses de qualité des

ciments portland. Toutefois, comme pour tout autre liant importé,
il est parfois nécessaire d'en contrôler soi-même la qualité ou

d'exiger certaines garanties.
Le ciment blanc s'utilise exactement de la même façon que le ciment
normal. Il a pour effet de laisser aux colorants toute leur intensité
et permet d'obtenir des bétons de couleurs pures et vives. Ciment



Q blanc plus coûteux et ciment normal peuvent être mélangés pour
éviter une trop forte augmentation de prix. Ceci permet aussi de

réaliser une gamme plus étendue de tons entre le vif obtenu avec

ciment blanc seul et le terne obtenu avec ciment normal seul. Tr.
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